
'Polir les ilnsenqés ; qui foivrnissent des Victimnes a n gbt er
effets sont [)]is pvrînicieux tlue la Piîerre, L~ peste, les mlde
Consa"'ieus.es et la faunuiie réun esslHe. Leur mrch est lente
mai.,s sûre telle% s'eiipa.renit dla corps et dle l'âme de lowm, et
trainent l'un ait tombeau et précipitent l'autre dans les latunic.
éternielles.

L'us;agýe immodéré de% liueutrs fortes rend Yh'lumi stupidi!
comme l'âne, féroce comme IL igre, 1h'roCe --unic l'ours> salope
commec le plourceau, priant comme le 1bouc, zullman.'lt connuie

atN'ii-.iliorte quielles qu'aient ité les q1ualités de l'Itoiine,
sou corps pîetit av~oir été propre à sersvir de sdl aut sculpteur,
son esprit ornté (le toutes les cfuisce îna s; il pieut é1tre
propre a conl]mider des a-niés, à briller dans les cnel,à pré-
sider aux destinées des nation:s; il peut îîossédcr toutes les ver-
tus; néanmoins 1'usage les Eliiueurs fortes lui etulé veca tout Cela
et eni fera un démon. Qu'ai-je liesoin <le vous dire comîment <l e
vous eXpliquer le changement (lue la boisson produit dans te.% Seri-
tinienls et sur le corpls dl'un hoamme ? de vous le reîéetrteinit
du san- de soui frère Y Ce fat dans lun accès <le debanche [pi' A-
lexanidre furieux fit pér-ir Clytus soli meilleur amià, et soit culpa-
gnou chéri-Ce fut dans un accès de débautite qu'il osa procla-
mer qu'il était un Dlieu et qu'il mourut.

Mais, mie dit-a-t-ou, est-ce que les liqueurs spiritueuses ti'ont pas,
tint lbonne qualité? Je dis ue llû%.-Elles 1l'Ont pas unte senlt b:onne
qualité? mais ai moins cilles sont utiles comme méeie-o;
pas meule commwe médiecine .et il nl'y a pas unl sieul muédecýin (1i<j
ne puisse s'eu passer danis sa pratique à moins qu'il ne(, j'aime; i
nl'N a pas une sente mlaladie (dans laquelle Ott S'en ýsert que l'Ott nie
Pourrait guérir oit soulager sascela ; elles lie contri.wnt nulle-
ment à la santé et elle nie sallXe la 'vie à (lui qu e ce soit. (lu nie

etciter un seul bon effet qut'elles produisent. Croyez-vous que

eur s. <' pourrait être propre à augmenter la piété (le nos l
telus spirituels; à ajouter à leur zèle, à leur gidé lite ou à leur
chiarité? tout te contraire. Le médecin qui eni fait usage -era-t-il
plus éclairé, plus capable de.juger (les s3ymptômes (le la mlaladie et
d'y appliqurer les remèdes? Sera-t-il î>u ti tluus sognu f
non. U'royez-voas que leur usage soit propre à augmenclter les coni-
naissances d'un avocat, à le rendre plus capable de plaider une
cause et de se faire écouter d'une cour ou d'un tjuré ý bien loin (le
là. Donnez-en à l'artisan, croyez-vous qu'elles le tendront pI(Is
ingénieux, p)lus intelligent ou plus adroit'- tout le contraire.
Donnez-eu à l'ouvlier, augmentercz-s-OUS ses forces, en ser-a-t-il
plus capable d'eniduzrer la atiý"uc, e t de supporter les excès dlu
chaud ou du froid ? Ln fera-t-Il plus d'ouvrage, ou le fera-t-il
mieux ? c'est tout le contraire *elles ruineront toutes ses Capa-
cités, diminueront sa forrce et son esprit, le rendront plus sensible
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